
Bilan Sardaigne 

Du nord au sud en passant par l’ouest : 

Castelsardo : joli village en hauteur assez pittoresque et touristique. Nombreux magasins, 
joli point de vue. 

La Pelosa (à coté de Stintino). Fréquenté mais très jolie plage (pour nous, mouillage aux 

eaux turquoises). Point de départ (depuis Stintino) vers la réserve de l’île d’Asinara et ses 
ânes albinos, quand on les voit !). 

Pour le golfe d’Asinara, c’est tout. Porto Torres ressemble depuis la mer à Berre. Isola 

Rossa est un petit port sans intérêt comme d’ailleurs Santa Teresa di Gallura (même si le 
vin blanc qui y est produit est plutôt bon. 

Un peu plus au sud : Alghero. A ne pas manquer. De mon point de vue c’est un des plus 

beaux endroits de la côte sarde. Ville fortifiée très animée, joli front de mer, restos à gogo, 

marché aux poissons couvert. On y parle le catalan pour des raisons historiques. Point de 
départ pour les grottes de Neptune (Nettuno) qui sont à portée de car vers le Cap Caccia. 

On descend vers Bosa. Joli village aux ruelles étroites colorées et décorées par les 

habitants. Un château domine la jolie petite ville. On peut s’y rendre à pied ou en navette 
(on avait pris une espèce de quadriporteur sympa). 

En allant vers la mer, jolie plage (très fréquentée en été) à Bosa Marina. 

Au sud de Bosa, immenses plages de sable jusqu’au Cap Mannu. L’accès y est un peu 

compliqué. Mais du coup, on est récompensé par des plages presque désertes. L’arrière-

pays regorge à cet endroit de Nuraghe, vestiges du néolithique. Je pense que quand tu en 
as vu un, … Autant trouver l’un des plus significatifs. 

Encore des plages jusqu’au golfe d’Oristano (la ville n’est pas terrible). Ça vaut le coup 

d’aller sur le site archéologique de Tharros qui conserve les traces de 7 civilisations 

successives. Se renseigner avant car sans guide, on n’y comprend rien et quand on y est 
allés, le guide ne parlait qu’italien. J’avais un peu ramé pour comprendre. 

Des plages toujours en descendant vers le sud. Prendre le ferry à Calasetta pour faire un 

tour à Carloforte (petite île dont le principal intérêt est la petite ville. On y parle le ligure 

(elle a été fondée par des génois expulsés de Tunisie). En mai/juin, il y a une tradition de 

pêche massive aux thons (la Matanza. Je ne sais pas si la tradition est perpétuée. Petite 

ville très sympa. Les minots y sont les rois jusqu’à tard sur la place centrale. Il faut 

réserver au Tonno di Corsa (Corsa comme course, pas comme Corse). A condition d’aimer 
le thon qui y est décliné de nombreuses manières. 

Je connais assez mal le grand sud. On n’a fait qu’y passer pour des raisons diverses.  

Cagliari : la capitale de la Sardaigne. Très belle ville, patrie de Gigi Riva ! des monuments, 

des allées sous arcades, des monuments, des églises, points de vue, d’excellents glaciers, 

… on a beaucoup aimé. 

On continue vers l’est avant de remonter : Villasimius. De belles plages de sable délimitent 
un isthme. Un peu la configuration de la presqu’ile de Giens. 



La remontée par l’est. Encore de belles plages entre les côtes rocheuses. Plus accessibles 

peut-être (à en croire google maps) mais surtout un peu éloignées des grandes villes 

sardes. J’avoue que ce coin offre peu de possibilités de mouillage et on n’a fait que le longer 
sur presque 60 km. Sûrement des endroits intéressants en voiture. 

Le golfe d’Orosei : La cala Goloritze, la cala di luna et la grotta del bue marino sont 

magnifiques. Accessibles seulement en bateau, me semble-il, à un tarif sûrement élevé. A 

la Cala Goloritze, on dirait qu’on a versé dans l’eau un colorant bleu ciel. Impressionnant ! 
Evidemment, pour apprécier les couleurs, il faut choisir une journée ensoleillée. 

Encore de belles plages au nord du Cap Comino (près de la Caletta). D’où on admire la 

Tavolara (l’anecdote en fait un royaume !). Immense table (tavolara) de 400m de haut à 

voir. On s’y est arrêtés 2 fois. La deuxième fois, contrairement à la première, on avait été 

très déçus par le resto au bord de la plage. La plage est belle mais petite et les bateaux au 

mouillage y sont nombreux. Du coup, pas sûr que ça vaille le coup de venir sur l’ile de 

Tavolara. 

Le nord est est extrêmement fréquenté et par endroits réservé aux riches et ultra riches.  

On ne connait ni Sassari, ni Olbia comme grandes villes. Oristano est sans intérêt. 

Il y a aussi beaucoup de belles grottes en Sardaigne (on en avait visité une remplie de 
chauve-souris (!) après avoir loué une voiture à Arbatax (côte est). 

On y mange plutôt bien (comme souvent en Italie). On est toujours tombés sur des sardes 

très sympas. Quand on est un peu rentrés dans les terres, on n’a pas retrouvé la beauté 

des villages corses ou la majesté des paysages. Mais sûrement qu’il y a des endroits plus 
jolis (c’est d’ailleurs ce qu’on voit sur les sites et publications touristiques). 

 

  


